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A MON CIIAT, IION i;aT.

ELECTION LE FRINCE-ALBERT

lift-
'^',"";. ''"" i'«l'"is l„r,,lcs ,1,. !.. pruunii- ,1,. S.,skal,l,o«an en

IJU.. _ ,.l,.,li,.„s dans I.MinolJ.s 11- B„.u,.ru,.inci,t Sùioial ne iirll aucune
part -- lin nulividn ,|i, ,,,,mi .i,. .Mul.i-rl.y iini n'imiipuit aiiiune lios llundu i;,mv,.,„rM,nl fiil.i-.,l ;.,. i.ndit ...lipal.l. (raud.'S rn simulant la te-nue d un p.dl dans n.rtair,,. lonlr.V rl.ULin.V du la divlsiiui di- Pilni-u-Al-
neri i-t i-n aiM«.rtant à 1 iiflK-icr-ia|.ji.iilwic une boHe de scrutin rem-
pile de v.ites lilierauv i|u II avait lui-nn»iuo introduits.

I..1 suiHMilierie i^tait tillcii.ent Kr"s.-,i;-ie et apparente cpie M. Tver-
liian, le c.mdidat liliéial iiui l'talt a|ipelé :i eu pn.liler, relusa mfme de
b en occu|ier une niinuto cl lîllFUSA l- M^t- qui lui revenait nuraériuuc-
inenl par suite de celte additicu .

La e.iiisc vint devant les tril)i,nanx. une iiucslion de iiiridiction se
soulcia au sillet de la non-existence de? l.ils de cimleslation Rectorale
dans les iiipiivelles pruvinces et finalement

, .M. .M.dierlev (ut condamné à
une amende ipi il pava.

La chose était finie, ij'esrce pas' In d-s t..ii(..s les plus en vue au sé-
nat a ele déqualifie dc.à autrefois pour fraude élirtolale.

Il a sulii sa peine et fait son telup,s.
Il est m.iintei I s^'iLileiir et peiM.iii..' i;.

••^i ciuelqu'uii voul.iit mettre en doute .,oi

servatriee piaillerait h qui mieux mieux.
11 n'iui est p.is ilr meuh' iiour les p.iniiv
Depuis (|u'il a causé une telle fr.oKse ,,ux amis de M. Hauitain en

leur faisant croire qu'ils perdaient l'éii^ction, ils ont iuri' de le voir cre-
ver de faim.

UN Toiiv (;ii l'KKi) INI-: i:li:''tion ckst pire quk laML {K flîOCOIllI.K \ l.AQIKLI.E (l\ FNLKVK IN DE SES OEUFS
' n tory li.ittu II a plus ni cieur ni àme. rien que la mort du cou-

pable ne peut apaisiT l- fiel oui louHlonne dans son ecent
Deiiuis cette mésaventure. SI. Moherlev a essavé de Raiincr sa vie, le

gouvernement l'a employé A GUIDER LE.>^ ENCMICit ATEIIiS dans
les prairies de l'onest — liesogne peu enviable — les bleus l'ont pisté dé-
noncé,traqué et il a fallu lui enlever son pain.

Plus tard, il est parti culninc liOJÎME DE PEINE pour accompa-
gner les commissaires du département de l'Intérieur allant dans les ré-
pions arctiques distribuer des scrips .lUx Indiens — on a\(Hiera que ce
L'est lias UNE JOI! BIEN DESIUAHI.E.

peut rrliiprehrr ib- siénjer.

droit, toute la clique con-

di.iblcs comme IVIoljerley.


